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Veau   
Bovin mâle ou femelle de moins de 8 mois.  
Règlement (CE) n° 1308/2013

Trés jeune bovin  
Bovin mâle ou femelle entre 8 et 12 mois.

Génisse : Bovin femelle 
âgée de plus de 12 mois 
qui n’a pas vêlé. La génisse 
devient une vache dès son 
premier veau.
Vache : Femelle ayant vêlé.

Broutard
Jeune animal à la 
pâture, destiné à être 
engraissé

Jeune bovin : Bovin mâle âgé 
de 12 à 24 mois.
Boeuf : Mâle adulte âgé de 
plus de 12 mois castré.
Taureau : Mâle adulte âgé de 
plus de 24 mois non castré.

Feme l l e Mâle

LEXIQUE / VOCABULAIRE 

(Définitions réglementaires (CE) n° 1249/2008 et n° 1308/2013)
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(Chiffres 2016 - Source : BDNI) 

4,04 millions  
de vaches allaitantes

3,79 millions  
de vaches laitières 

5,58 millions  
de bovins mâles  
et femelles de moins 
d’un an

(28) : 89,3  : 19,25
Cheptel bovin europeen et francais en 2016  (en millions de têtes)

CHEPTEL FRANÇAIS 

0,41 million  
de bœufs et taureaux

0,81 million de bovins 
mâles d’un an

0,87 million de 
génisses de boucherie

0,9 million de 
génisses allaitantes 

(renouvellement & 
boucherie)

2,13 millions  
de génisses laitières  

(renouvellement)

19,25 millions 
de têtes 

Cheptel
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FILIERE BOVINE FRANÇAISE

165 000 e l e va g e s   
détenteurs d’au moins une vache 

( -6 % vs 2015 )

67 400 e l e va g e s   
possédant plus de  
5 vaches laitières

( -4 % vs 2015 )

88 500 e l e va g e s   
possédant plus de  

5 vaches allaitantes
( -3 % vs 2015 )

dont 60 800 e l e va g e s   
spécialisés de plus de  
20 vaches allaitantes

( ≈ 2015 )

(Chiffres 2016 - Source : Idele-GEB)
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RÉPARTITION GÉOGRAPHIQUE DES ÉLEVAGES 
BOVINS EN FRANCE

50 vaches en moyenne 
par exploitation 

française

Vaches  
allaitantes

Vaches  
laitières

(Chiffres 2016 - Source : BDNI – traitement Agreste) 

500 000 – 800 000

100 000 – 500 000
50 000 – 100 000
10 000 – 50 000

0 – 10 000
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DIFFÉRENTS SYSTÈMES D'ÉLEVAGE 
ALLAITANT SPÉCIALISÉS EN FRANCE

35 270 élevages de  
« naisseurs spécialisés »
( -0,4 % vs 2015 )

9 360 élevages 
« naisseurs-engraisseurs » 
( -3,9 % vs 2015 )

4 950 autres élevages 
allaitants 
( +3,6 % vs 2015 )

4 320 élevages 
« engraisseurs 

spécialisés » 
( +4,1 % vs 2015 )

4 790 élevages
producteurs

de veaux lourds
ou veaux sous la mère

( -0,2 % vs 2015 )

Développés en complé-
ment de grandes cultures ou 
d’autres productions animales, 
ces ateliers achètent des 
broutards aux systèmes nais-
seurs et les engraissent avec 
les fourrages et céréales de 
l’exploitation  souvent complé-
tés par l’apport de coproduits 
(pulpes, drêches...) issus des 
industries agroalimentaires  
de la région.

Dans des régions à dominance 
herbagère avec pas ou peu de 
surfaces labourables, production 
principale d’animaux maigres 
nourris à l’herbe ensuite vendus  
à des engraisseurs spécialisés.

Dominant dans le grand Ouest et 
à la périphérie des zones de mon-
tagne, ces systèmes engraissent 
la majeure partie des animaux du 
troupeau allaitant grâce à la pré-
sence de terres labourables pour 
cultiver du maïs fourrage et des 
céréales.

(Chiffres 2016 - Source : Idele-GEB)
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RÉPARTITION GÉOGRAPHIQUE DE LA PRODUCTION 
DE VEAUX DE BOUCHERIE EN FRANCE

8 régions élèvent  
87% des veaux  
de boucherie  

(laitiers et croisés)

2 919 exploitations  
( 50 sorties / an)

(Chiffres 2016 - Source : Idele-GEB d’après SPIE - BDNI)

Auvergne : 70 000 (6%)Basse-Normandie : 74 000 (6%)

Bretagne :  
269 000 (21%)

Pays de la 
Loire : 
207 000 (16%)

Limousin : 
56 000 (6%)

Aquitaine : 
148 000 (12%)

Midi-Pyrenees : 
154 000 (12%)

Rhone-Alpes : 103 000 (8%)

200 000 – 300 000
100 000 – 200 000
50 000 – 100 000
10 000 – 50 000
0 – 10 000

VEAU
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4 SIGNES OFFICIELS DE QUALITÉ

3,6 % de la production française = part des gros bovins sous signes officiels de qualité.   

5,2 % de la production française = part des veaux sous signes officiels de qualité.   

(Chiffres 2016 - Source : Fil Rouge)

Label 
Rouge

Label Rouge 
+ IGP IGP AOP BIO

Tonnages 14 719 2 441 1 646 1 416 20 238

Evolution
2016/2015 -10 % + 19 %

Tonnages 2 198 6 055 - - 2 203

Evolution
2016/2015 - - + 19 %

- 1 %

- 8 % - 2 %

+6 %+7 %
Boeuf

Veau
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3,6 % de la production française = part des gros bovins sous signes officiels de qualité.   

0,91

2
1

1

ème

er

er

FILIÈRES BOVINE ET VEAUX FRANÇAISES

(Chiffres 2016 - Source : Idele-GEB)

producteur européen de viande bovine. 
• 4,04 millions de vaches allaitantes,
• 3,79 millions de vaches laitières.

milliard d’€ d’excédent de la balance commerciale. 
(Source : Idele - GEB d’après Trade Map) 

pays européen (UE 28) détenteur de vaches allaitantes 
avec 33 % des vaches allaitantes du cheptel européen devant 
l’Espagne (16 %), le Royaume-Uni (13 %) et l’Irlande (8 %).  

producteur européen de veaux de boucherie avec 1,32 million de 
veaux finis en 2016, juste derrière les Pays-Bas. 

Production
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Monde  
69,1 MT

PRODUCTION MONDIALE DE VIANDE BOVINE  
(gros bovins + veaux en mil l ions de tonnes équivalent carcasse) 

(Chiffres 2016 - Sources : Idele-GEB, FAO) 

Bresil  
8,4

 M
TUSA  

11,
4 M

T

europe  

(2
8 - 

dont l
a Fra

nce)  

7,8 M
T

chin
e  

7,2 M
T

argentin
e  

2,7 M
T

australie 

2,1 M
T

france  

1,5
 M

T

inde  
4,2 M
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UE 28  
7,8 MT

allem
agne  

1,1
5 M

T

france  

1,5
1 M

T

italie  
0,81 M

T

royaum
e-uni  

0,91 M
T

irlande 

0,59 M
T

pologne 

0,50 M
Tespagne  

0,63 M
T

PRODUCTION EUROPÉENNE DE VIANDE BOVINE 
(gros bovins + veaux en mil l ions de tonnes équivalent carcasse) 

(Chiffres 2016 - Source : Idele-GEB)
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UE 28  
634 000 Tpays-B

as  

 207 000 T

france  

182 000 T

italie  
93 000 T

Belgiq
ue  

61 0
00 T

espagne 

14
 000 Tallem

agne  

 48 000 T

PRODUCTION EUROPÉENNE DE VIANDE DE VEAU 
(en tonnes équivalent carcasse) 

(Chiffres 2016 - Source : Idele-GEB d’après Eurostat)

VEAU



Production - Document INTERBEV 2017 • 15

3 511 000 
veaux allaitants

DEVENIR DES VEAUX ALLAITANTS 

26% jeunes bovins 
engraissés en France  

31% broutards 
mâles et femelles 
exportés

23% vaches allaitantes 

11% génisses 
de boucherie 

6 % veaux de 
boucherie 

1% boeufs 
2 % taureaux 

(Chiffres 2015 - Source : Idele-GEB)*

*Recensement effectué à l’aide d’une nouvelle méthodologie de calcul.

VEAU
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2 967 000
veaux laitiers

DEVENIR DES VEAUX LAITIERS 

36% veaux de boucherie

4% boeufs 

4% génisses  
de boucherie 

40% vaches  
laitières  

1% taureaux  

8% jeunes bovins, 
mâles engraissés  

en France

6% veaux 
exportés 

(Chiffres 2015 - Source : Idele-GEB)*

*Recensement effectué à l’aide d’une nouvelle méthodologie de calcul.

VEAU
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40% vaches  
laitières  

1% taureaux  

185 000 boeufs
73 000 T

436 000 génisses
164 000 T

1 021 000 taureaux
et jeunes bovins

421 000 T

1 839 000 vaches
664 000 T

PRODUCTION FRANÇAISE DE BOVINS FINIS EN 2016 
(hors veau)

51%
31%

12%

5%

(Chiffres 2016 - Source : Idele-GEB) 

Environ 58%  
de type viande 

Environ 42%  
de type laitier 
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ABATTAGE, IMPORT/EXPORT
(hors reproducteurs)

1,30

millions de gros bovins et 
veaux abattus en France.

millions de têtes exportées 
dont 86 % de broutards 

destinés à l’engraissement, 
4 % de gros bovins 

destinés à la boucherie 
et 15 % de veaux.

millions de têtes importées 
dont 75 % de veaux,  
9 % de gros bovins 

destinés à la boucherie et 
16 % de gros bovins 

destinés à l’engraissement. 

4,8
0,05

Équivalent carcasse 
de viande exportée 240 000 T

équivalent carcasse 
de viande importée314 000 T

(Chiffres 2016 - Source : Idele-GEB)



Production - Document INTERBEV 2017 • 19

poids vif vide : 
740 kg

Rendement abattage : 54 %

Arrières

Avants

Perte maturation : 1 %

Viande/poids de carcasse : 68 %

peau, os, sang, graisse, découpés
Co-produits transformés en : 
Cuir, énergie, cosmétique, 
pharmacie, pet food, engrais, … 

foie, rognons, cœur, etc
Abats & produits tripiers

poids carcasse froide : 
400 kg

carcasse apres
maturation : 

396 kg

viande nette  
commercialisaBle : 

269 kg

cuisson rapide :  
150 kg
(56 % du poids  
de viande nette)

cuisson lente :  
119 kg
(44 % du poids  
de viande nette)

DE L'ANIMAL AU STEAK  (rendement type d’une vache 
allaitante (Charolaise) de 400 kg de carcasse classée U3*)

(Chiffres 2015 - Source : Institut de l’Europe)

* A titre indicatif

5 e quartier
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LE PACTE POUR UN ENGAGEMENT SOCIETAL

Plus d’infos sur la rubrique ENJEUX SOCIETAUX du site interbev.fr

Pour apporter une réponse globale aux attentes citoyennes, la filière Élevage et Viande a 
décidé de se fédérer et consolider ses travaux autour d’une véritable démarche collective de 
responsabilité sociétale sur le long terme : le Pacte pour un Engagement Sociétal.

P rogrès

A venir

C oncertation

T ransparence

E xpertise

Cette démarche basée sur la norme ISO 26000 se structure autour d’un état des 
lieux initial des actions réalisées en matière d’ENVIRONNEMENT, de PROTECTION 
ANIMALE et de NUTRITION et d’une consolidation du dialogue avec un ensemble de 
parties prenantes.

État des 
lieux pour 

identifier et 
hiérarchiser 
les enjeux

Dialogue 
constructif 

avec les 
parties 

prenantes
Démarches 
de progrès

Enjeux 
Sociétaux
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(Chiffres 2013 - Source Idele) 

Monde (pour les herbivores) France (pour les herbivores)

Production 
industrielle

(type  
feed lots)

Pâturage /
Herbager

Mixtes (polyculture - 
élevage)

68%

24%

8%

La FAO appelle « industriels » les systèmes dans lesquels au moins 90% 
des aliments pour animaux sont achetés à d’autres entreprises.

40% 60%

Pâturage /
Herbager

Mixtes  
(polyculture - 

élevage)

(Chiffres 2011 - Selon définitions FAO - Source Idele - FAO)

RÉPARTITION DES SYSTÈMES DE PRODUCTION 
D’ÉLEVAGE 

ENVIRONNEMENT

 Autres tourteaux  
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France (pour les herbivores)

RATION ALIMENTAIRE MOYENNE DU BOVIN 
ALLAITANT EN FRANCE : autonomie et part d'herbe importante

Herbe conservée
31,1 %

Herbe patûrée
48,8 %

Minéraux et vitamines : 0,4 %

Tourteaux de soja : 0,8 %

Autres fourrages : 2,3 %

Protéagineux : 0,4 %
80% d'herbe pâturée  

et conservée

90%, c'est la part de l'alimentation des ruminants (herbe,fourrages,cereales) 
produites par l’éleveur lui-même sur sa ferme.

Céréales : 5,1 %

Maïs ensilage : 8 %

 Autres tourteaux  
et coproduits : 3,1 %

ENVIRONNEMENT
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GARANTIES ENVIRONNEMENTALES APPORTÉES 
PAR LA FILIERE VIANDE FRANÇAISE

valorisation de l'herBe = 
utilisation des surfaces  

non labourables, paysages ouverts, 
création d’activité agricole  

mais aussi touristiques dans les 
zones les plus difficiles 

amenagement 
du territoire et 

production de viande 
sur une grande partie 

du territoire 

ENVIRONNEMENT
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GARANTIES ENVIRONNEMENTALES APPORTÉES 
PAR LA FILIERE VIANDE FRANÇAISE

utilisation econome  
des ressources naturelles, 

stockage de carbone et recyclage 
des déjections.

Les professionnels se sont également 
engagés dans le programme Life Beef 

Carbon visant à réduire de 15 % les 
émissons de gaz à effet de serre de 

l’élevage bovin d’ici à 10 ans.

ENVIRONNEMENT
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GARANTIES DE PROTECTION DES ANIMAUX 
APPORTÉES PAR LA FILIERE VIANDE FRANÇAISE

des fermes a taille humaine 
et engagées dans des bonnes  

pratiques d’élevage.

PROTECTION ANIMALE
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a tous les maillons de la filiere, 
des pratiques encadrées sur la protection animale.

GARANTIES DE PROTECTION DES ANIMAUX 
APPORTÉES PAR LA FILIERE VIANDE FRANÇAISE

PROTECTION ANIMALE
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bœuf (215 g)
58 %

porc (76g)
21 %

agneau 
(23g)
6 %

viande chevaline 
(6g)
2 %

veau (35g)
10 %

viande sans 
précision (13g)
3 %

don
t

CONSOMMATION MOYENNE DE VIANDES 
DE BOUCHERIE DES ADULTES EN FRANCE

consommation moyenne 
heBdomadaire de viandes de Boucherie 

=  

La viande participe à  
l'equilibre alimentaire, 

grâce à ses qualités nutritionnelles  
(richesse en protéines, teneur en fer et 
en zinc, etc.) et sa capacité à structurer 

naturellement le repas. 

l’équivalent de 
3 portions de viande

Enquête CREDOC, CCAF 2013 (adultes de 18 ans et plus)

ALIMENTATION & CONSOMMATION
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Les importations portent 
principalement sur des viandes 
désossées, majoritairement 
des pièces d’arrière et de la 
matière première de viande 
bovine pour le steak hâché. 
Ces importations, sont issues à 
plus de 74 % de vaches laitières 
européennes notamment 
d’Allemagne, des Pays-Bas  
et d’Irlande.

79% 

de la viande consommée en 
France est d’origine française  

20% UE
1%  

hors UE

Environ 56% de type viande 

Environ 44% de type laitier 

(Chiffres 2016 - Source : Idele-GEB)

Chiffres 2014 - Source : Idele - GEB «Où va le boeuf ?»

ORIGINE DE LA VIANDE BOVINE CONSOMMÉE 
EN FRANCE

ALIMENTATION & CONSOMMATION
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L

ieux
 de consommation

M
arc

hé national (hors export)

Consommation  
hors domicile

23% 

Consommation  
domicile

77% 

la viande transformée représente 48 % de la consommation des français (en hausse). 
Ce produit participe à la valorisation de l’ensemble de la carcasse et notamment les avants et 
morceaux les moins nobles. 

Boucheries
14% 

RHD
23% 

GMS
63% 

(Chiffres 2014 - Source : Idele-GEB « Où va le bœuf ? »)

DISTRIBUTION ET LIEUX DE CONSOMMATION 
EN FRANCE

ALIMENTATION & CONSOMMATION
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www.interbev.fr

INTERBEV est l’Association Nationale Interprofessionnelle du Bétail et des Viandes, 
fondée en 1979 à l’initiative des organisations représentatives de la filière bétail et 
viandes. Elle reflète la volonté des professionnels des secteurs bovin, veaux, ovin,   
équin et caprin de proposer aux consommateurs des produits sains, de qualité et 
identifiés tout au long de la filière. Elle fédère et valorise les intérêts communs de 
l’élevage, des activités artisanales, industrielles et commerciales de ce secteur qui 
constitue l’une des premières activités économiques de notre territoire.


